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toniques de Bennett, expectante de Delt, sont chargées de
l'attaquer. Je ne conte'terai pas l'effcacité d'aucune ue ces
médications, qui toutes basées sur la statistique, nous prouvent
qu'avec des chit'res on bâtit et détruit tour à tour, seulement
ie demanderai pourquoi la saignée est-elle ici complôtement
eabandonnée ? Voyons ce qui se pa.se dans la pneumonie et si

elle ne doit pas réclamer le secours de la lancette.
La preiire période de la pneumonie est. caractérisée par

une stase sanguine, qui se prolongeant trop longtemps conduit
à la deuxiôme période, à l'hépatisation ronge. Celle-ci peut
bien ètre appelece la période d'état de la pneumInomîie, jusqu'à ce
que le crépilus humide vienne nous dire que la liiqnèfaction
conience à s i fare et que la troisiÛme période est arrivée
avec l'expeetoration. Voilà en résumé comment se comporte
l'inflammation piuimonaire le plus ordinairanment.

Période de congestion. Quand le médecin est appelé dès
cette premiore période, sa conduite ne doit-elle pas être la
même que lorsque il a affalire à une victime d'un ra<zp us sal-
guin cérébral. La saignée large ne établira-t-clle pas alors
la circulation sanguine là où elle est arrête, là où la masse du
sang tend à se solidifier ou à brisrm son envelappe. La pre-
imière phase de l'émorrliagie cerebrale comme de la pneumo-
niie, ne peut, il nous senible, voir son molimnit herrhayiCu
di.;paraitre que sous l'action de cette médication énergique.

Deuximle période. QuanîId dans cet te période d'hpat.isation
une ongestion généraIisée survient tout a couip. congestion quni
se reconnmuait imednieidatem ent aux s.vmptomes d'asphyxie qui
apparaissent. lit thérapeutique, se basant sur une notion patho-
logique certaine. nie crie-t-elle pas alors de recourir prompte-
ment, à la saignée ? N'est-ce pas au milieu d'une co'rgesution
que l'on n'avait paZ prévue, que l'on a négligé d'erayerM par
une saignée copieuse que le pneumonique a passé bien souvent.
de vie à trépas ?

Done dans [ne intiamnimation des poumons deux indications
de saigner: au debut de la première période, et quand une
con.estion violente survient, dans la deuxiùme période plus
partiuliôremen t,

La congestion pulmonaire ne survient pas seulement dans
le cours d'une pneumonie, elle est souvent une maladie inter-
currente. Ainsi on la voit survenir dans le cours d'une fiòvre
typhoïde, (le certaines autres fiòvr 'es eiupi ives. dans l'inflan-
mation rhumatismale, met. A chaque fois qu'elle se présente,
il faut la considérer comme une malatdie essentiellement indé-
pendante de celle qu'elle vient compliquer et la traiter en con-
séquence, quelque contradictoire que puisse être la saignée
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